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1 : Anguilles jaune et argentée capturée lors des pêches par 

échantillonnage ponctuel d’abondance sur la Varenne, le 17/09/15             

(© SEINORMIGR). 
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Cette note synthèse doit être citée comme suit ; 
 

GAROT G., 2013. Programme de monitoring (surveillance) du plan de gestion anguille 
français – Évaluation du stock d’anguilles jaunes en place sur l’Unité de Gestion Anguille 
Seine-Normandie – Année 2013. Note de synthèse sur les bassins versants de la région 
Basse-Normandie. Seine Normandie-Nord Migrateurs (SEINORMIGR). 32 pages. 
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PARTENAIRES 

 

PARTENAIRES FINANCIERS  

 

 Agence de l’Eau Seine-Normandie (AESN), Nanterre, Directions Territoriales Bocages Normands et 
Seine aval 

 

 Fédération Nationale de la Pêche en France et de la protection du milieu aquatique (FNPF) 
 

 Association Migrateurs Seine Normandie-Nord Migrateurs (SEINORMIGR) et ses membres : 16 
Fédérations Départementales des Associations Agréées pour la Pêche et la Protection du Milieu 
Aquatique (FDAAPPMA) ; Aisne, Aube, Calvados, Eure, Marne, Haute-Marne, Nord, Oise, Paris (Hauts-
de-Seine, Seine-Saint-Denis et Val-de-Marne), Seine-Maritime, Seine-et-Marne, Yvelines, Somme, 
Essonne, Yonne, Val d’Oise. 

 

PARTENAIRES TECHNIQUES 

 

 Association Migrateurs Seine Normandie-Nord Migrateurs (SEINORMIGR) 
 

 Fédération du Calvados pour la Pêche et la Protection du Milieu Aquatique (FDAAPPMA 14) 
 

 Fédération de l’Eure pour la Pêche et la Protection du Milieu Aquatique (FDAAPPMA 27) 
 

 Fédération de la Seine-Maritime pour la Pêche et la Protection du Milieu Aquatique (FDAAPPMA 76) 
 

 Office National de l’Eau et des Milieux Aquatiques, Direction Interrégionale de Compiègne (ONEMA) 
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RÉSUMÉ POUR UNE LECTURE RAPIDE 

 
 18 à 20 bassins versants concernés sur l’Unité de Gestion Anguille Seine-Normandie. 
 
 142 à 179 stations de mesures d’abondances des populations d’anguille européenne ; 
 

 20 sur un réseau fixe suivies annuellement, 

 122 sur un réseau tournant suivies uniquement tous les 2 à 3 ans. 

 37 stations en dehors du monitoring 
 
 60 à 80 stations prospectées chaque année sur l’ensemble de l’Unité de Gestion Anguille Seine-Normandie. 
 
 8 classes d’abondances de définies, correspondant à autant de niveaux de qualité, lesquelles vont de 
« nulle » (absence d’individu capturé) à « excellente » (plus de 160 individus capturés). 
 
 Une identification systématique sur chaque cours d’eau du front de colonisation active, correspondant au 
dernier point de mesure où ont encore été capturés des individus migrants en phase de colonisation du bassin 
(individus dont la taille ne dépasse pas 300mm). 
 
 Sur les 3 cours d’eau échantillonnés en plusieurs points de leur linéaire en 2013 (Vire, Orne et Touques) la 
fraction de ces fleuves côtiers colonisée activement par l’anguille européenne s’élève en moyenne à 
seulement 58 % ; 
 
 

 Vire : 91 % de colonisation active 
o A priori pas d’obstacles majeurs à l’aval affectant le recrutement fluvial, mais des effets 

cumulés d’obstacles difficilement franchissables qui minorent alors rapidement les 
abondances de la population. 

 

 Orne : 41 % de colonisation active (ou 70% si l’on place la limite amont du fleuve au barrage de 
Rabodanges …) 

o Le barrage de Montalivet en fond d’estuaire altère le recrutement fluvial, les individus de 
l’année étant résiduels à l’amont de l’obstacle. A mi-bassin, l’obstacle de Saint-Rémy 
(l’Enfernay) fait chuter les niveaux d’abondances, notamment des plus jeunes individus. 
Le barrage de compensation de Saint-Philbert condamne tout accès à l’amont du bassin. 

 

 Touques : 42 % de la colonisation active  
o Un recrutement naturel sans obstacle, et de par le fait très fort, mais une rupture 

d’abondances trop rapide à seulement un quart du bassin qui révèle un point de blocage 
majeur vis-à-vis de l’espèce à une vingtaine de kilomètres de la marée dynamque entre 
les communes de Flerville-les-Parcs et Ouilly-le-Vicomte. 

 
 Un outil efficace pour révéler avec précision l’impact des obstacles à l’écoulement (majeurs comme 
modestes) sur la continuité écologique des cours d’eau normands via leur niveau de colonisation active par 
l’anguille européenne. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Programme de Monitoring sur l’Unité de Gestion Anguille Seine-Normandie 

6 
Seine Normandie – Nord Migrateurs (SEINORMIGR) 

 11 cours Clemenceau 76100 – ROUEN    seinormigr@gmail.com 

 

TABLE DES MATIÈRES - SOMMAIRE 

 

PARTENAIRES          P.4 
 

RÉSUMÉ POUR UNE LECTURE RAPIDE       P.5 
 
RÉSULTATS ET INTERPRÉTATIONS        P.7 
 
PARAMÈTRES ÉTUDIÉS          P.7 
 
ABONDANCES (INDICES)          P.7 

 
DENSITÉS           P.7 

 
STRUCTURES EN ÂGES          P.7 

 
EFFICACITÉ DE LA MÉTHODE         P.10 
 
RÈGLES D’INTERPRÉTATION         P.11 
 
À  L’ÉCHELLE DU BASSIN SEINE-NORMANDIE       P.12 
 
ABONDANCES ET DENSITÉS         P.12 

 
FRONTS DE COLONISATION ACTIVE         P.14 

 
À  L’ÉCHELLE DES BASSINS VERSANT ÉCHANTILLONNÉS     P.16 
 
BASSIN DE L’ORNE          P.16 

 
BASSIN DE LA VIRE          P.20 

 
BASSIN DE LA TOUQUES          P.22 

 

BIBLIOGRAPHIE          P.24 
 

ANNEXES           P.32 
 
- ANNEXE 1 -           P.32 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



Programme de Monitoring sur l’Unité de Gestion Anguille Seine-Normandie 

7 
Seine Normandie – Nord Migrateurs (SEINORMIGR) 

 11 cours Clemenceau 76100 – ROUEN    seinormigr@gmail.com 

 
Figure 1 : Points de mesures par Echantillonnage Ponctuel d’Abondance (E.P.A.) réalisés en 2013 sur l’Unité 
de Gestion Anguille Seine-Normandie, 59 stations composées de 20 suivies annuellement tout au long du 
plan de gestion et de 39 incluses dans un réseau tournant sur 2 à 3 ans. 
 
 

RÉSULTATS ET INTERPRÉTATIONS 

 

PARAMÈTRES ÉTUDIÉS 

 
De par le mode opératoire appliqué, le relevé d’informations et les éléments de biométrie mesurés, 

les résultats ainsi obtenus peuvent permettre de travailler sur différents paramètres, à savoir ; 
 

 Un nombre d’anguilles capturées par station, c’est le nombre total d’anguilles capturées à l’issue des 
30 points d’Echantillonnage Ponctuels d’Abondance réalisés sur chaque station. 
 

 Un indice d’abondance d’anguilles par station, c’est le nombre moyen d’anguilles capturées par point 
d’Echantillonnage Ponctuels d’Abondance. 
 

 Une densité d’anguilles estimée (d’après Briand-IAV, 2011). 
 

 Les structures en taille, représentées par classes (fournissant un indice sur l’âge des individus), des 
populations d’anguille capturées, ou échantillonnées, sur chacune des stations, ainsi que leur 
répartition, ou évolution de celles-ci sur le profil longitudinal des cours d’eau étudiés. 

 

 Les relations entre le poids et la longueur du corps (courbes de croissance) et les corrélations 
significatives qui ont pu en ressortir (uniquement sur les bassins versants de la région Haute-
Normandie). 
 

 Et, le cas échéant, la proportion d’anguilles jaunes et argentées par bassin (d’après Pankhurst, 
1982 et Durif, 2009). 
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ABONDANCES (INDICES) 

 
 Les premiers résultats s’expriment donc par le nombre total d’anguilles capturées au terme des 30 
points d’Echantillonnage Ponctuels d’Abondance réalisés sur chaque station. C’est de cette abondance globale 
que peut être déduite une Capture par Unité d’Effort correspondant au nombre moyen d’individus prélevés par 
point durant 30 secondes d’échantillonnage, ou indice d’abondance permettant d’estimer une densité 
d’anguilles sur une surface de 100m² à partir de la méthodologie développée par Laffaille et al. (2005). 
 
DENSITÉS 

 
 La relation existant entre l’indice d’abondance et la densité d’anguilles sur une surface donnée, avait 
été révélée par les nombreux travaux de Lafaille et al., et Bretagne Grands Migrateurs durant les années 2004 à 
2009. Années à l’issue desquelles une première version avait été dévoilée à un plus large public par cette 
Association Migrateurs mais dont l’utilisation à une plus large échelle avait malheureusement révélé son 
caractère surestimatif des densités, en particulier sur les cours d’eau côtiers normands. 
 Dans ces conditions, c’est à partir des derniers travaux et sur communication personnelle de Briand C. 
en 2011 qu’une nouvelle corrélation a pu être appliquée sur les abondances mesurées en Normandie et ainsi 
estimer des densités d’anguilles qui soient à priori plus réalistes ; 
 

Densité estimée (nombre d’individus sur 100m²) = (EXP
(-1.37+0.837xLN(nombre d’individus moyen par EPA))

)x100 
(d’après Briand C., 2011) 

 
STRUCTURES EN ÂGES 

 
 Une analyse de la structure en âge d’une population d’anguilles observée est possible dans la mesure 
où la taille des individus renseigne sur leur âge approximatif, lequel permet alors de déduire la part de 
recrutement fluvial au sein de cette population. Chez l’anguille européenne, comme chez la plupart des 
espèces de poissons, des classes de tailles peuvent être aisément définies avec pour chacune d’elles une 
signification biologique, notamment en termes d’âge et de comportement (cf. p.51 § « Efficacité de la 
méthode », du rapport « GAROT G., 2011. Programme de monitoring (surveillance) du plan de gestion anguille 
français – Évaluation du stock d’anguilles jaunes en place sur l’Unité de Gestion Anguille Seine-Normandie – 
Année 2010. Rapport de suivi. Seine Normandie-Nord Migrateurs (SEINORMIGR). 160 pages »). 
 
 Globalement 3 types de structures de populations (annexe 1) peuvent être observés (d’après Laffaille 
P., sur les cours d’eau bretons) ; 
 

 Population jeune : population dominée par les plus jeunes individus, les plus à même de coloniser un 
bassin versant, représentée par les individus de tailles inférieures à 150 mm (1 an maximum dans les 
eaux continentales) et comprises entre 150 et 300 mm (3 à 4 ans maximum) ; 

 
 Ce sont les individus les plus jeunes qui révèlent le niveau de recrutement, qualifié de bon lorsque 

la population est dominée par les individus de tailles inférieures à 150 mm sur les secteurs les plus 
en aval d’un bassin, et par les individus de tailles comprises entre 150 et 300 mm plus en amont. 

 

 Population en place : population équilibrée, centrée sur la classe de tailles comprises entre 300 et 450 
mm (individus essentiellement sédentaires) avec de part et d’autre toutes les classes de tailles 
représentées ; 
 

 Population relictuelle : population dominée par les individus les plus âgées, dont les tailles sont 
comprises entre 450 et 600 mm et plus). 

 
Remarque : la présence d’anguilles dont la taille est supérieure à 600 mm est plutôt rare. Leur dominance 
tendrait à indiquer que l’espèce risque de disparaître très rapidement sur la zone où elles ont été capturées. 
 
 L’analyse de l’état de la population sur chaque point de mesure peut être synthétisée et apparaître 
ainsi sur une fiche récapitulative à l’échelle stationnelle (figure 1) mais aussi de bassin. 
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TYPE DE PROPSECTION : 

ÉLÉMENTS TEMPORELS

• Bassin : Durdent • Date de première prospection : 24/09/2010

• Cours d'eau : Durdent • Date de dernière prospection : 24/09/2010

• Dénomination de la station : Durdent-1 • Nombre de prospection(s) : 1

• Code de la station : MA-SN-DUR-1 • Année d'actualisation : 2010

LOCALISATION GÉOGRAPHIQUE

• Commune(s)-Code postal : Vittefleur (Seine-Maritime)-76450

• Rue/Chemin/Lieu-dit : Rue du Bas de la Ville/rue de la Durdent

• Accès le plus simple : Par le pont et la pâture en rive gauche

• Coordonnées (Lambert II étendu) :

X : 477385 Y : 2537304

• Distance à la limite transversale de la mer (km) : 6

• Distance à la marée dynamique (km) : 6

• Distance à la confluence (km) : -

• Nombre d'ouvrages depuis la mer : 1 (buse estuarienne)

CARACTÉRISTIQUES PHYSIQUES

• Longueur pêchée (m) : 112

• Largeur moyenne (m) : 10

• Profondeur moyenne pêchée (cm) : 40

• Occupation du sol : Agricole

DESCRIPTIFS DES HABITATS

• Proportions des différents faciès d'écoulement :

     Rapides : 0% Radiers : 40%

     Plats courants : 60% Plats lents : 0%

     Profonds : 0%

• Colmatage : non

• Ecoulements diversifiés : non

• Substrat : Dominant : Cailloux, fins et grossiers

Accessoire : Graviers, fins et grossiers

• Végétation aquatique : Hydrophytes fixes

• Habitats piscicoles : Végétation du lit

• Ripisylve (équilibrée ou non ) : non

• Ombrage (oui/non ) : oui en rive droite

• Conditions hydrologiques :

Niveau : Etiage sec

Tendance : Stable

• Turbidité (nulle/faible/moyenne ) : Nulle

INDICE D'ABONDANCE - DENSITÉ - CLASSES DE TAILLES AUTRES ESPÈCES CAPTURÉES

• Nombre total de captures (anguilles) : 99 • Chabot : 40

• Nombre moyen de captures par point (E.P.A.) : 3 • Truite fario : 3

• Estimation du niveau de l'abondance : TRES FORTE • Flet : 1

• Densité d'anguilles estimée (anguille/m²) : 0,7

• Densité d'anguilles estimée (anguille/100m²) : 69

SYNTHÈSE

• Etat de la population : Dominée à 83% par les plus jeunes individus (≤300mm) encore migrants (en phase de

colonisation).

• Niveau de recrutement : Plutôt satifaisant

COMMENTAIRES/OBSERVATIONS

Station située à 6 kilomètres de la mer, où la capture d'un jeune Flet semblerait témoigner d'un franchissement aisé de

la passe à poissons aménagée dans la buse estuarienne (éxutoire) du fleuve.

DESCRIPTIF A L'ÉCHELLE STATIONNELLE D'UNE PÊCHE SPÉCIFIQUE DE L'ANGUILLE PAR ÉCHANTILLONNAGE PONCTUEL D'ABONDANCE

UNITÉ  DE GESTION ANGUILLE SEINE-NORMANDIE

Echantillonnage Pontuel d'Abondance (E.P.A.) - Prospection à pied (Martin Pêcheur)

IDENTIFICATION

Structure en classes de tailles des anguilles capturées par E.P.A. sur la Durdent : Station de Vittefleur - Année 2010
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Figure 2 : Exemple d’un descriptif à l’échelle stationnelle d’un E.P.A. anguille (SEINORMIGR). 
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EFFICACITÉ DE LA MÉTHODE 
 
 Comme évoqué précédemment (Cf. p.35 § « Habitats préférentiels (supposés) de l’anguille », du 
rapport « GAROT G., 2011. Programme de monitoring (surveillance) du plan de gestion anguille français – 
Évaluation du stock d’anguilles jaunes en place sur l’Unité de Gestion Anguille Seine-Normandie – Année 2010. 
Rapport de suivi. Seine Normandie-Nord Migrateurs (SEINORMIGR). 160 pages »), de par la nature des 
macrohabitats prospectés, toujours en raison du mode opératoire appliqué mais aussi du matériel utilisé, 
l’efficacité de l’outil et de la méthode de capture doit être remis en question. Il est en effet probable que les 
abondances ainsi constatées ne transcrivent pas systématiquement la réalité vis-à-vis des plus grands individus, 
qui, même s’ils sont aussi présents sur les faciès échantillonnés, relativement peu profonds, sont peut être 
davantage concentrés sur les milieux plus profonds. 
 
 Remarque : Sur les petits cours d’eau côtiers, d’une longueur de quelques dizaines de kilomètres, aux milieux 
profonds très restreints (et même quasi-inexistants en tête de bassin, sous-entendu le quart plus amont du 
cours d’eau), l’échantillonnage de toutes les classes de tailles observées, y compris les plus importantes, 
pourrait malgré tout être considéré comme représentatif des populations en place. 
 
 Ainsi, une telle prospection à pied à l’aide d’un appareil portatif (néanmoins adapté aux cours d’eau 
étudiés), limitant la profondeur d’échantillonnage à 60-70 centimètres, et réduisant les habitats piscicoles 
pêchés aux radiers et plats, cible alors les plus jeunes individus, vraisemblablement d’une taille inférieure à 400 
mm. 
 
 A partir de ce constat, il devient intéressant de revenir sur la signification biologique de chaque classe 
de taille chez l’anguille. 

Dans un rapport du CEMAGREF (Département Gestion de milieux aquatiques) basé sur les données 
produites par le Réseau Hydrobiologique et Piscicole (RHP) de 1990 à 1997 (Office National de l’Eau et des 
Milieux Aquatiques, anciennement Conseil Supérieur de la Pêche), une liste d’indices reposant sur l’effectif et 
la taille des anguilles fut mise en place (Lambert et Rigaud, 1999)   

Pour ce faire, à partir des données actuelles il a pu être établi une correspondance entre les stades 
biologiques du cycle de l’anguille et le comportement des individus, regroupés sous le terme d’éthophase. A 
chaque phase correspond un comportement. 

Chacune de ces phases correspond à une période de l’année et chaque individu appartient à une 
classe de taille. 

 
Ainsi, ils ont proposé une signification biologique à chaque classe de taille établie : 
 

 [60, 150] : civelle et jeune anguille jaune de 1 été 

 ]150, 300] : anguille jaune non sexuellement différenciée d’au moins 2 étés 

 ]300, 450] : anguille mâle jaune et argentée, femelle jaune 

 ]450, 600] : anguille femelle jaune ou argentée, anguille mâle présentant un retard dans sa migration 
génésique 

 ]600, 1200] : anguille femelle qui présente un retard pour sa migration génésique et dont la 
sédentarisation est possible.  

 
De ces données, les auteurs ont défini des indices basés sur les effectifs et la taille des individus. Ils 

sont au nombre de 7, regroupés en trois catégories, ceux concernant le flux entrant, ceux sur le stock en 
place et ceux sur le flux sortant. Ils se calculent sur toute la période d’étude.  

Dans le cadre de la Basse-Normandie, l’étude repose sur la période 1990-2003 et sur l’évolution 
2000-2003/1990-1993. 

 
1. Indice 1.1 : rend compte de l’abondance des anguilles de moins de 150 mm (civelle et jeune anguille 

jaune). Il se calcule en faisant la moyenne des abondances des anguilles de chaque station et ce pour 
des stations situées à moins de 100 km de la mer. Dans l’application à la Basse-Normandie, il faudrait 
calculer cet indice sur les stations situées à moins de 100 km de la mer de même que sur les stations où  
il n’y a ni obstacle infranchissable entre la mer et la station ni pêche à la civelle. 
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2. Indice 2.12 : concerne les anguilles potentiellement migrantes de taille inférieure à 300 mm (civelles, 
anguilles jaunes de 1 été, anguilles jaunes non sexuellement différenciées). Il se calcule en faisant la 
moyenne des abondances d’anguilles de taille inférieure à 300 mm, pour l’ensemble des bassins 
versant sur  la période d’étude. 

 
 Cet indice renseigne sur le stock d’anguilles immatures en croissance. Il représente le cumul de 

tous les recrutements sur plusieurs périodes. 
 
3. Indices 2.21 : concerne les anguilles mâles et femelles sédentaires et les mâles en dévalaison. Il ne tient 

compte que des individus de taille comprise entre 300 mm et 450 mm. Il se calcule en faisant la 
moyenne des abondances de ces individus. 

 
 Cet indice est intéressant car renseigne sur la population en place et permet d’établir le stock futur 

d’anguilles potentiellement reproductrices. 
 
4. Indices 2.23 : s’intéresse au stock d’anguilles femelles. Il se calcule en ne considérant que les 

individus de plus de 450 mm (calcul de l’abondance moyenne). 
 

 Il est intéressant d’en tenir compte. En effet par comparaison avec le stock total d’anguilles mâles 
et femelles il devient alors possible d’évaluer le stock d’anguilles femelles pouvant participer à la 
reproduction. 

 
5. Indices 2.26 : concerne les anguilles, toutes tailles confondues. Il permet de mettre en évidence la 

situation générale du peuplement d’anguille sur toute la région et ce, en fonction de la distance à la 
mer. Ce qui est tout à fait applicable en Basse-Normandie. 

 
6. Indice 2.27 : s’intéresse à l’évolution de la structure en taille au cours du temps sur la période d’étude. 

Il tient compte des stations situées à moins de 50 km de la mer et entre 50 et 100 km. Il prend en 
compte 3 classes de tailles : inférieure à 300 mm, entre 300 et 450 mm, et supérieure à 450 mm. 

 
 Cet indice est complémentaire du précédent car il tient compte en plus du facteur temps et donne 

donc l’évolution de la population d’anguille pour chaque année de la période d’étude. 
 
7. Indice 3.1 : se définit comme la proportion d’anguilles de plus de 600 mm par rapport au nombre 

d’individus de plus de 450 mm. Cet indice renseigne sur le flux sortant si l’on admet qu’il représente la 
fraction de femelles risquant de sédentariser définitivement sans participer à la reproduction. Cet 
indice est applicable au peuplement de Basse-Normandie car son augmentation signifierait un 
vieillissement anormal de cette fraction de population ce qui pourrait expliquer entre autre une telle 
évolution du peuplement en Basse-Normandie. 

 
 En référence à l’indice 2.12, concernant les anguilles potentiellement migrantes de taille inférieure à 300 
mm, à savoir les civelles, anguilles jaunes d’un été, anguilles jaunes non sexuellement différenciées, et aux 
limites d’efficacité de la méthode d’échantillonnage, celle-ci permet néanmoins d’identifier sûrement le front 
de colonisation active de l’espèce sur chaque bassin étudié. 
 

RÈGLES D’INTERPRÉTATION 

 
Hormis l’identification des fronts de colonisation active, révélateurs des conditions de circulation de 

l’anguille sur les cours d’eau abordés, des règles d’interprétation des abondances observées ont pu être 
définies à l’issue de la dernière réunion de travail entre l’ONEMA et l’association SEINORMIGR en janvier 2011. 
Fruits de retours d’expériences non publiées à ce jour, c’est à partir des chiffres tirés des pêches RHP 
effectuées en Normandie de 1990 à 2003 (ONEMA) et des premiers indices anguille réalisés en 2010 
(SEINORMIGR) que 8 classes de qualité ont été délimitées ; de nulle, avec aucune anguille, à excellente avec 
plus de 160 individus comptabilisés (capturés et échappés) sur chacune des stations (figure 2). À ces classes 
sont associés les niveaux d’abondances (total et de l’indice), ainsi que les densités d’anguilles                           
(sur 100m² et au m²). 
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Nombre d'anguilles capturées 

par station (30 EPA/points)

Nombre d'anguilles moyen 

capturées par EPA (point) : 

indice d'abondance

Densité/100m² Densité/m²

nulle 0 0 0 0

très faible ]0-5] ]0-0,2] ]0-6] ]0-0,06]

faible ]5-10] ]0,2-0,3] ]6-10] ]0,06-0,10]

moyenne ]10-20] ]0,3-0,7] ]10-18] ]0,10-0,18]

assez forte ]20-40] ]0,7-1,3] ]18-32] ]0,18-0,32]

forte ]40-80] ]1,3-2,7] ]32-58] ]0,32-0,58]

très forte ]80-160] ]2,7-5,3] ]58-103] ]0,58-1,03]

excellente > 160 > 5,3 > 103 > 1,03

Unité de Gestion Anguille Seine-Normandie 2010 - SEINORMIGR

Définition des classes d'abondances et des densités d'anguilles par Échantillonnage Ponctuel d'Abondance (EPA)

Classe de qualité                    

(niveau)

 
Figure 3 : Classes d’abondances d’anguilles définies sur les cours d’eau normands (ONEMA – SEINORMIGR). 
 

À L’ÉCHELLE DU BASSIN SEINE-NORMANDIE 

 
ABONDANCES ET DENSITÉS 

 
Après avoir défini 8 classes d’abondances (ONEMA - SEINORMIGR, 2011) apparait alors sur chaque 

cours d’eau prospecté la situation de leur population d’anguille respective (figure 3), reflet de leur taux de 
cloisonnement ou de la nature des aménagements piscicoles des ouvrages qui y persistent encore. 
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Figure 4 : Classes d’abondances d’anguilles observées sur les cours d’eau de Basse-Normandie échantillonnés 
en 2013 (SEINORMIGR). 

 
 Les abondances observées sur la Vire et l’Orne ne révèlent toujours un effondrement de la population 
qu’après respectivement une distance de plus 70 et 100 kilomètres de la marée dynamique, résultat d’un 
travail d’ouverture sur ces bassins depuis presque une trentaine d’années, et viennent ainsi confirmer les 
chiffres observés annuellement depuis 2010.  
 
 Si le bassin de la Vire montre une évolution longitudinale des abondances qui pourrait s’approcher d’une 
colonisation naturelle de l’espèce, en revanche le bassin de l’Orne ne reste d’une part colonisé qu’à hauteur 
de 40%, sur lesquels des ruptures d’effectifs révèlent encore clairement la persistance d’obstacle à la 
montaison. 
 
 À l’inverse, l’apparition de faibles abondances à seulement quelques kilomètres de la marée 
dynamique (Risle) et/ou de la confluence (Andelle) dénoncent clairement les retards de restauration de la libre 
circulation piscicole sur ces bassins dont les conditions de circulations piscicoles semblent ne pas avoir évolué. 
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QUALITÉ DENSITÉ

14 2 Grimbosq 21 4-6 129 4,3 TRES FORTE 86 114 88%

14 3 Thury-Harcourt 31 5-8 28 0,9 ASSEZ FORTE 24 24 86%

14 4 Caumont-sur-Orne 37 7-9 26 0,9 ASSEZ FORTE 23 17 65%

14 5 Saint-Rémy 42 9-13 50 1,7 FORTE 39 37 74%

14 6 Clécy 46 10-15 20 0,7 MOYENNE 18 9 45%

61 7 Ménil-Hubert-sur-Orne 61 18-25 56 1,9 FORTE 43 38 68%

61 8 le Mesnil-Villement 65 20-27 24 0,8 ASSEZ FORTE 21 17 71%

61 9 Ménil-Hermei 72 24-31 1 0,0 TRES FAIBLE 1 0 0%

ODON 14 1 Bretteville-sur-Odon 6 1-3 66 2,2 FORTE 49 60 91%

14 1 Laize-la-Ville 16 3-5 60 2,0 FORTE 45 43 72%

14 2 Saint-Germain-le-Vasson 30 15-20 7 0,2 FAIBLE 8 1 14%

GUIGNE 14 1 Feuguerolles-Bully 16 3-5 83 2,8 TRES FORTE 60 58 70%

14 1 Cahan 63 24-31 6 0,2 FAIBLE 7 1 17%

61 2 Caligny 80 29-43 3 0,1 TRES FAIBLE 4 0 0%

DRUANCE 14 1 Condé-sur-Noireau 75 29-39 11 0,4 MOYENNE 11 2 18%

ROUVRE 61 1 Saint-Philbert-sur-Orne 63 19-26 8 0,3 FAIBLE 8 3 38%

BAIZE 14 1 les Isles-Bardel 65 20-27 22 0,7 ASSEZ FORTE 20 16 73%

50 1 Agneaux 33 3-4 89 3,0 TRES FORTE 63 79 89%

50 2 Gourfaleur 42 3-6 153 5,1 TRES FORTE 99 139 91%

50 3 Troisgots 59 5-13 52 1,7 FORTE 40 47 90%

50 4 Fourneaux 66 7-17 64 2,1 FORTE 48 41 64%

14 5 Campeaux 86 15-27 14 0,5 MOYENNE 13 2 14%

14 6 la Graverie 97 18-30 8 0,3 FAIBLE 8 4 50%

14 7 Vire 105 21-34 2 0,1 TRES FAIBLE 3 0 0%

14 8 Maisoncelles-la-Jourdan 111 36-49 0 0,0 NULLE 0 0 0%

ELLE 50 1 Airel 13 2 65 2,2 FORTE 49 58 89%

JOIGNE 50 1 Saint-Gilles 40 3-5 52 1,7 FORTE 40 39 75%

FUMICHON 50 1 Baudre 47 3-6 47 1,6 FORTE 37 39 83%

HAMEL 50 1 Condé-sur-Vire 51 5-11 51 1,7 FORTE 40 39 76%

JACRE 50 1 Domjean 60 6-14 5 0,2 TRES FAIBLE 6 2 40%

DROME 14 1 Sainte-Marie-Outre-l'Eau 71 8-19 9 0,3 FAIBLE 9 2 22%

SOULEUVRE 14 1 Carville 88 16-28 11 0,4 MOYENNE 11 2 18%

BREVOGNE 14 1 Coulonces 100 18-31 2 0,1 TRES FAIBLE 3 0 0%

VIRENE 14 1 Vire 106 21-34 20 0,7 MOYENNE 18 6 30%

14 1 Reux 4 0 74 2,5 FORTE 54 45 61%

14 2 Fierville-les-Parcs 13 0 103 3,4 TRES FORTE 71 81 79%

14 3 Ouilly-le-Vicomte 24 0-2 24 0,8 ASSEZ FORTE 21 14 58%

14 4 Saint-Désir/Lisieux 31 4-6 10 0,3 FAIBLE 10 3 30%

14 5 Saint-Germain-de-Livet 39 5-11 19 0,6 MOYENNE 17 9 47%

14 6 Moutiers-Hubert 54 10-22 5 0,2 TRES FAIBLE 6 0 0%

61 7 Orville 66 12-25 0 0,0 NULLE 0 0 0%

61 8 Saint-Evroult-de-Montfort 77 14-27 3 0,1 TRES FAIBLE 0 0 0%

PLANCHE CABEL 14 1 Saint-Arnoult 1 1 23 0,8 ASSEZ FORTE 20 11 48%

DOUET VACU 14 1 Canapville 2 1 25 0,8 ASSEZ FORTE 22 7 28%

DOUET DE LA TAILLE 14 1 Saint-Martin-aux-Chartrains 1 0 125 4,2 TRES FORTE 84 99 79%

DOUET SAULNIER 14 1 Saint-Etienne-la-Thillaye 0 0 72 2,4 FORTE 53 53 74%

14 1 Pont-l'Evêque 6 0 63 2,1 FORTE 47 52 83%

14 2 Bonneville-la-Louvet 23 4 1 0,0 TRES FAIBLE 1 0 0%

YVIE 14 1 Pont-l'Evêque 7 0 35 1,2 ASSEZ FORTE 29 25 71%

CHAUSSEY 14 1 Manneville-la-Pipard 13 0 36 1,2 ASSEZ FORTE 30 19 53%

PRÉ D'AUGE 14 1 Coquainvilliers 21 0-2 18 0,6 MOYENNE 17 6 33%

PAQUINE 14 1 Ouilly-le-Vicomte 24 0-2 9 0,3 FAIBLE 9 4 44%

14 1 Lisieux 30 4-6 7 0,2 FAIBLE 8 9 129%

14 2 Saint-Désir 32 11-13 3 0,1 TRES FAIBLE 4 0 0%

14 1 Lisieux 30 3-5 33 1,1 ASSEZ FORTE 28 9 27%

14 2 Saint-Martin-de-Mailloc 40 10-15 13 0,4 MOYENNE 13 4 31%

14 3 Folletière-Abenon 56 25-39 10 0,3 FAIBLE 10 2 20%

COURTONNE 14 1 Glos 34 5-8 12 0,4 MOYENNE 12 5 42%

Unité de Gestion Anguille Seine-Normandie 2013 - SEINORMIGR
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Figure 5 : Abondances et densités d’anguilles observées sur les cours d’eau de la région Basse-Normandie 
échantillonnés en 2013 (SEINORMIGR). 
 

Dans le cas particulier des cours d’eau seino-marins échantillonnés en 2013 ; Scie et Yères, la 
comparaison de cours d’eau pour lesquels la buse estuarienne a été aménagée d’un dispositif de 
franchissement (Durdent, échantillonnés en 2012) avec ces cours d’eau sur lesquels les buses restent à ce jour 
intactes et toujours aussi pénalisantes sur les migrations génésiques des populations piscicoles amphihalines, il 
apparaitrait toujours une certaine « perméabilité » de celles-ci vis-à-vis de l’espèce anguille au vu des premiers 
résultats, mais un effondrement des abondances mesurées dès les premiers kilomètres parcourus sur les cours 
d’eau en question montrerait le contraire. La colonisation de l’espèce semblerait se confirmer comme étant 
ainsi densité-dépendante, comme évoqué par de nombreux auteurs, et donc déterminée par le nombre 
d’individus parvenant à pénétrer les parties basses des fleuves, ici particulièrement limité par les buses 
estuariennes. 
 Ce phénomène semble se répéter sur la rivière index du bassin Seine-Normandie, pénalisée à son tour, 
non pas par une buse estuarienne, mais par le barrage du Tréport (régulant la marée du bassin portuaire) dont 
le dispositif de franchissement n’est pas adapté aux capacités de nage et de reptation des civelles amenées au 
pied de l’ouvrage par la marée. 
 En termes de densités, les dernières méthodes d’estimation (comm. pers. Briand C., 2011) tendraient 
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à montrer qu’en utilisant ces 8 classes d’abondances, celles-ci recouvrent majoritairement les intervalles de 
densités des individus présents sur 100 m² de cours d’eau (figures 2 & 5). 
 
FRONTS DE COLONISATION ACTIVE 

 
Comme expliqué précédemment (Cf. p.51 § « Efficacité de la méthode », du rapport « GAROT G., 

2011. Programme de monitoring (surveillance) du plan de gestion anguille français – Évaluation du stock 
d’anguilles jaunes en place sur l’Unité de Gestion Anguille Seine-Normandie – Année 2010. Rapport de suivi. 
Seine Normandie-Nord Migrateurs (SEINORMIGR). 160 pages »), en ne totalisant que les individus d’une taille 
inférieure ou égale à 300mm (civelles, jeunes anguilles jaunes d’un été et anguilles jaunes non sexuellement 
différenciées d’au moins deux étés, potentiellement migrantes), individus cible de la méthode et de 
l’appareillage employés, il devient alors possible d’identifier les fronts de colonisation active de l’espèce sur 
chaque bassin échantillonné (figures 6 et 7). 
 

A la mer A la limite tidale

VIRE 129 107 104 97 91%

ORNE 173 157 82,6 65 41%

TOUQUES 108 93 54 39 42%

Unité de Gestion Anguille Seine-Normandie 2013 - SEINORMIGR

IDENTIFICATION DES FRONTS DE COLONISATION ACTIVE DE L'ANGUILLE EUROPÉNNE SUR LES COURS D'EAU DE BASSE-NORMANDIE

Cours 

d'eau

Linéaire total 

(km ; de la mer à la source)

Linéaire total 

(km ; à partir de la 

limite tidale)

Derniers points de présence des 

individus en migration (≤ 300 mm)
Fraction colonisée par 

les individus migrants 

/ limite tidale

 
Figure 6 : Fronts de colonisation active de l’anguille européenne observés sur les cours d’eau de la région 
Basse-Normandie échantillonnés en 2013 (SEINORMIGR). 
 

Ces derniers atteignent respectivement 97, 65 et 39 kilomètres, soit une colonisation du bassin, à près 
de 91% sur la Vire, seulement un tiers sur l’Orne, et moins de la moitié sur la Toques, si l’on considère la 
fraction ainsi colonisée par les individus encore en migration par rapport au linéaire total du cours d’eau (à 
partir de la limite de la marée dynamique). 
 
Remarque : Les paramètres à prendre en compte dans cette interprétation du taux de colonisation active de 
l’espèce restent toutefois à définir ; notamment l’intégration des zones de balancement des marées ou encore 

des têtes de bassins non échantillonnées, dans 
le cas présent du linéaire restant à l’amont de 
la dernière station. Cette question se pose 
d’autant plus avec l’exemple du bassin de 
l’Orne où très souvent le cours d’eau est limité, 
à tort, au barrage hydroélectrique de 
Rabodanges (figure 7), haut de 20 mètres, et 
amputé ainsi de presque la moitié de son 
linéaire. Dans ce cas de figure le taux de 
colonisation active double pour atteindre 60%. 
 
Figure 7 : Barrage à voûtes multiples et 
contreforts de la centrale hydroélectrique EDF 
de Rabodanges (département de l’Orne). 
Achevé en 1959, haut de 20 mètres et long de 
160 mètres, l’ouvrage, toujours pas équipé à 

ce jour de dispositif de franchissement piscicole, condamne ainsi l’accès aux espèces amphihalines à près de 
la moitié du bassin de l’Orne. 
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 À l’inverse, et sans surprise les taux de colonisation de l’anguille sur les cours d’eau Hauts-Normands 
prospectés dans leur totalité en 2013 (Risle, Andelle, Scie, Yères et Bresle) présentent les mêmes difficultés de 
colonisation amont, soit en raison de la présence d’ouvrages majeurs dès les premiers kilomètres de cours 
d’eau (Risle, Andelle, Scie et Yères) ou bien par la l’accumulation d’obstacles qui finissent rapidement par avoir 
raison des capacités de franchissement des plus jeunes individus en migration (Bresle). 

La campagne d’échantillonnage de 2013 valide ainsi les résultats observés lors des 3 dernières années, 
qu’il s’agisse de l’impact réel des buses estuariennes sur les capacités de l’anguille à coloniser de tels cours 
d’eau privés d’estuaire et limités dans leurs flux migratoires avec la mer, ou des fronts de colonisation active de 
l’espèce en fonction de l’avancement des programmes de restauration de la continuité écologique de chaque 
cours d’eau inclus dans la plan de gestion anguille. 

 

 
Figure 8 : Classes d’abondances d’anguilles de tailles inférieures à 300 mm (en migration) observées sur les 
cours d’eau de la région Basse-Normandie échantillonnés en 2013 (SEINORMIGR). 
 
 Avec un échantillonnage à nouveau complet en 2013 les fronts de colonisation active des bassins de la Vire 
et de l’Orne ne semblent pas avoir évolué. 
 

À L’ÉCHELLE DES BASSINS VERSANTS ÉCHANTILLONNÉS 

 
BASSIN DE L’ORNE (Cours principal et ses affluents) 

 
Lors des précédentes campagnes d’échantillonnage les premiers points de mesures réalisés sur le 

cours principal de l’Orne avaient révélé les abondances d’anguilles les plus élevées des cours d’eau suivis à ce 
jour sur l’UGA Seine-Normandie, avec 180 individus échantillonnés dès les 20 premiers kilomètres suivant le 
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fond de l’estuaire matérialisé par le barrage de Caen (Montalivet, figure 9), qualifiant ainsi le niveau 
d’abondance d’excellent. 

 
Figure 9: Barrage de Caen situé sur le Cours 
Montalivet servant à alimenter et réguler le 
niveau d’eau du canal de Caen à la mer. 
Premier obstacle du plus grand fleuve bas-
normand, situé à près de 18 kilomètres de la 
limite transversale de la mer, l’ouvrage 
marque ainsi le fond de l’estuaire de l’Orne.            

(© Arnaud RICHARD – ONEMA). 

 
 Aujourd’hui ces chiffres sont encore 
près de 5 fois moins importants, avec des 
niveaux d’abondances tout justes assez forts 
sur le premier tiers du cours d’eau 
échantillonné. Ce cas de figure démontre la 

variabilité interannuelle des recrutements fluviaux en jeunes anguilles en particulier sur les bassins les plus 
importants (Vire, Orne et même Seine) contrairement aux plus petits fleuves côtiers qui malgré leurs difficultés 
rencontrées aux estuaires semblent présenter un niveau de recrutement assez stable d’une année sur l’autre. 
L’origine de ces variations majeures reste encore à déterminer.  
 
 La gestion hydraulique du barrage de Caen n’est pas à exclure dans la grande variabilité observée sur le 
recrutement annuelle, au regard du très faible nombre d’individus de l’année échantillonnés plus amont. 
  

En termes d’évolution, celle-ci reste analogue aux dernières années, en révélant les mêmes points de 
blocages majeurs que sont les barrages de l’Enfernay et de Saint-Philbert (figures 10). Le schéma de 
décroissance reste classique avec une rupture marquée après 40 kilomètres de la zone tidale due à la 
sélectivité importante du barrage de l’Enfernay, au-delà de laquelle la population arrive tant bien que mal à se 
maintenir et devenir relictuelle à plus de 70 kilomètres, le barrage de compensation de Rabodanges ne laissant 
aucune chance aux individus colonisant le bassin. Au-delà de ce point seules quelques grosses femelles sont 
présentes, pour lesquelles leurs chances de retrouver le chemin de la mer dans une retenue d’une telle 
étendue sont minces tout comme leurs possibilités de survivre aux différentes turbines hydroélectriques qui les 
séparent de l’estuaire. 
 

 
Figure 10 : Évolution des abondances d’anguilles capturées sur le cours principal de l’Orne – Année 2013 
(SEINORMIGR). 
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Figure: 11 Évolution des abondances d’anguilles capturées sur les affluents de l’Orne – Année 2013 
(SEINORMIGR). 
 

Même si les capacités d’accueil des différentes stations de mesures ont très certainement une 
incidence sur les abondances observées, les populations échantillonnées à l’aval du barrage (figure 12) et de 
Saint-Philbert sont très majoritairement constituées d’individus en migration (<300mm), 70% (figure 12). La 
baisse d’effectifs à Clécy est le résultat du point de blocage du barrage de l’Enfernay à Saint-Rémy (figure 14). 
 

 
Figure 12: Évolution des abondances et des structures en tailles des anguilles capturées sur le cours principal 
de l’Orne – Année 2013 (SEINORMIGR). 
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Figure 13 : Évolution des abondances et des structures en tailles des anguilles capturées sur les affluents de 
l’Orne – Année 2013 (SEINORMIGR). 
 
 
 
 

 
Figure 14 : Barrage de l’usine 
de l’Enfernay à Saint-Rémy 
responsable d’un effet 
bloquant, avec l’observation 
d’une accumulation de jeunes 
anguilles en migration au pied 
de l’obstacle. Perturbation qui 
provoque un retard dans la 
migration de l’espèce et altère 
sa colonisation du bassin.       

(© Arnaud RICHARD – 

ONEMA). 
 
 
 
 
 

 
 Ainsi, le front de colonisation active de l’anguille sur le bassin de l’Orne semble ne pas avoir reculé 
malgré depuis son dernier échantillonnage complet en 2010, et s’observe alors à 65 kilomètres de la zone 
tidale révélant ainsi un taux de colonisation active du bassin de l’ordre de 41% à l’échelle du bassin dans son 
intégralité, ou de 70% en admettant que celui-ci se limite au barrage de Rabodanges. Le dernier point de 
mesure étant situé à l’amont du barrage de Saint-Philbert (figure 12), barrage de compensation du barrage de 
Rabodanges, dont le dispositif de franchissement piscicole de type « Ecluse Borland » est inefficace vis-à-vis de 
l’anguille, la population est alors quasi-absente de cette zone soumise à éclusées. 
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Figure 15 : Barrage de la 
centrale hydroélectrique EDF 
de Saint-Philbert, qui marque 
le front de colonisation active 
de l’anguille européenne sur le 
bassin de l’Orne et à l’amont 
duquel, sur le tronçon de cours 
d’eau soumis aux éclusées du 
barrage de la centrale 
hydroélectrique EDF de 
Rabodanges, la population est 
résiduelle, voire quasi-absente 
au regard des effectifs qui y 

ont été capturés. (© Arnaud 

RICHARD – ONEMA). 
 
 

 
 
 La très faible proportion d’individus de l’année (< 130mm) dès le premier point de mesure (réalisé 
seulement en 2012), à seulement 11 kilomètres du fond de l’estuaire, et séparé de celui-ci par seulement un 
ouvrage ; le barrage de Caen, révèle ainsi un réel disfonctionnement du dispositif de franchissement piscicole 
en place sur cette ouvrage, sans doute dû à sa gestion hydraulique pour alimenter le canal de Caen à la mer, 
laquelle ne semble pas adaptée aux capacités de nage des plus jeunes individus. 
 
 
 
 

 
Figure 16 : Barrage du Grand Moulin à Feuguerolles/May-sur-Orne et sa passe à anguilles. (© Geoffroy 

GAROT – SEINORMIGR). 
 
 
BASSIN DE LA VIRE (Cours principal et ses affluents) 

 
Le bassin de la Vire semble toujours présenter le plus fort taux de colonisation active par l’anguille 

européenne sur les cours d’eau de l’UGA Seine-Normandie échantillonnés depuis 2010 avec très probablement 
la totalité de son linéaire exploité par les plus jeunes individus encore en phase de migration. 
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Contrairement au bassin de l’Orne le recrutement fluvial de la Vire se montre d’un niveau équivalent 
aux meilleures années (figures 17 & 19). Ces différences de recrutement peuvent avoir une origine marine à 
l’approche du talus continental, comme un effort de pêche, légal ou non, plus important aux abords de 
l’estuaire …  
 

 
Figure 17 : Évolution des abondances d’anguilles capturées sur le cours principal de la Vire – Année 2013 
(SEINORMIGR). 
 

 
Figure 18 : Évolution des abondances d’anguilles capturées sur les affluents de la Vire – Année 2013 
(SEINORMIGR). 
 
 Le sursaut d’abondance observé dès la deuxième station à Gourfaleur n’est que le résultat de l’impact 
du barrage du Moulin des Rondelles, ce qu’attestent d’ailleurs les plus de 90% d’individus en montaison 
(<300mm), considérablement ralentis dans leur progression. Ce phénomène de blocage est ainsi mis en 
lumière en raison du faible recrutement mesuré à l’aval du fleuve sur la commune d’Agneaux à l’aval de Saint-
Lô. 
 

 
Figure 19 : Évolution des abondances et des structures en tailles des anguilles capturées sur le cours principal 
de la Vire – Année 2013 (SEINORMIGR). 
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Figure 20 : Évolution des abondances et des structures en tailles des anguilles capturées sur les affluents de 
la Vire – Année 2013 (SEINORMIGR). 
 
BASSIN DE LA TOUQUES (Cours principal et affluents) 

 
 L’échantillonnage du bassin de la Touques, hors monitoring sensu stricto, constitue un excellent état 
initial des conditions de circulations piscicoles avant travaux de restauration de la continuité écologique. Les 
populations d’anguille, révélant de par leur structure en classes de tailles et d’âges, les différents obstacles à la 
montaison. 
 
 Les premiers points d’échantillonnage libres d’accès depuis la mer montrent que le recrutement 
semble s’effectuer de manière optimale avec de forts niveaux d’abondances sur le quart aval du bassin (figure 
21) et des populations constituées de 60 à 80% de jeunes individus en migration. 
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Figure 21: Évolution des abondances d’anguilles capturées sur le bassin de la Touques – Année 2013 
(SEINORMIGR). 
 

 
Figure 22 : Évolution des abondances d’anguilles capturées sur les affluents de la Touques – Année 2013 
(SEINORMIGR). 
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Figure 23 : Évolution des abondances et des structures en tailles des anguilles capturées sur le bassin de la 
Touques – Année 2013 (SEINORMIGR). 
 
 La rupture d’abondance observée entre le deuxième et troisième point de mesure, et ce avec une 
diminution de plus de 2 tiers des individus de l’année constitutifs de la population échantillonnée (figure 23), 
révèle clairement la présence d’un ou plusieurs obstacles à la montaison vis-à-vis de l’espèce anguille  entre les 
communes de Flerville et Ouville … puisque la truite de mer semble colonisé l’ensemble du bassin, et ce un peu 
plus chaque année. 
 Cette sélectivité sur les jeunes individus en migration affecte inévitablement le front de colonisation 
de l’espèce qui persiste encore une quinzaine de kilomètres plus amont ce qui le place seulement à 40 
kilomètres de la zone tidale, soit 42% du bassin échantillonné. 
 

 
Figure 24 : Évolution des abondances et des structures en tailles des anguilles capturées sur les affluents de 
la Touques – Année 2013 (SEINORMIGR). 
 
 Sur les affluents les évolutions d’abondances mesurées semblent similaires au cours principal, avec 
une rupture globale et une disparition des individus de l’année plus rapides en raison d’un échantillonnage plus 
fin à l’aval du bassin. Toutefois, les recrutements des affluents, sont à interpréter avec précaution en raison 
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pour certain de leur faible gabarit, leurs capacités d’accueil restreintes et de ce fait leur attrait limité. Ainsi leur 
comparaison en termes d’évolution d’abondances d’un point de vue longitudinal demeure peu significative. 
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